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Rêves de sang  
 
De Genova (Gênes) à Genève, deux lettres de différence, quelques années et un mort, Carlo 
Giuliani ; pourtant, depuis déjà plusieurs mois, le venin alarmiste se répand tous les jours dans les 
colonnes de la " grande " presse suisse. Le G8, ses " hordes " de manifestants, les " casseurs ", les 
magasins de luxe qui se préparent à " subir l'assaut ", les policiers qui cherchent des renforts, le " feu " 
au lac, mais surtout au reste... Dans la presse, on fait feu, justement, de tout bois pour discréditer les 
centaines de milliers de personnes qui s'apprêtent à converger vers Annemasse et Genève pour 
réclamer une mondialisation des droits. Portée à son apogée par les autorités italiennes, voilà que la " 
stratégie de la tension " passent le col du Brenner... pour revenir ensuite en France et réveiller le 
ronflant hebdomadaire le Messager de Haute-Savoie. Dans une de ses dernières livraisons, le journal 
spécule, de manière obscène, sur " l'imprévisible " : " Tous ceux qui périront sur les barricades du G8 
ne pourront, à notre sens, s'en prendre qu'à eux-mêmes. "  
 


